
APRÈS les COP 21 (Paris),22 (Marrakech) et 23(Bonn), il était convenuque la communauté inter-nationale devrait poursui-vre des actions pourdécaisser les fonds et ren-dre concrète la lutte contrele changement climatique. Dans cette optique, du 30avril au 10 mai 2018, lesnégociations des Nations-unies sur les changementsclimatiques se sont tenuesà Bonn en Allemagne.Celles-ci interviennent à unmoment critique. En effet,pendant que les impacts duchangement climatiquecontinuent de s'intensifier,les pays travaillent à finali-ser les règles et les proces-sus pour opérationnaliserl'Accord de Paris. « La com-
munauté internationale
doit agir dès maintenant,
pour veiller à ce que les ob-
jectifs de Paris ne soient pas
hors d'atteinte ... Le monde
ne peut pas rester inactif
jusqu'à la mise en œuvre de
la Convention de Paris
2020. Des actions doivent
être entreprises, des appuis
fournis et une ambition ac-

De l’argent maintenant, sinon il sera trop tard
Négociations sur les changements climatiques
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Les pays doivent prendre des mesures pour réduire les émissions 
de gaz à effet de serre.
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L'érosion cotière est un danger pour nos côtes.
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crue sans délai. Plus les pays
sont nombreux, moins les
impacts du changement cli-
matique seront graves. Nous
devons quitter Bonn avec
une base solide pour enta-
mer des négociations tex-
tuels et clarifier le processus
et les résultats du dialogue
Talanoa », a indiqué le pré-sident du groupe des Paysles moins avancés (PMA),Gebru Jember Endalew. Le-

quel a ajouté que : « Le
changement climatique est
une question cruciale et une
réponse urgente et mon-
diale est nécessaire, pour
des vies et des moyens de
subsistance dans le monde
entier, en particulier dans
les PMA. Il reste très peu de
temps pour élaborer un en-
semble de règles claires,
complètes et solides permet-
tant une mise en œuvre

complète et ambitieuse de
l'Accord de Paris avant la
date limite de décembre
2018 »Pour atteindre l'objectif detempérature de 1,5 degré,les pays doivent prendredes mesures immédiatespour réduire rapidementles émissions, conformé-ment à leurs capacités etresponsabilités respectivesen matière de changement

climatique et de prépara-tion à un avenir durable.En participant au sommet," Un monde, Une planète de
Paris", organisé par le pré-sident Emmanuel Macron,le ministre gabonais du Dé-veloppement durabled'alors, Régis Immongault,précisait que le Gabon at-tendait des accompagne-ments financiers concretssusceptibles de soutenir

son programme de réduc-tion des émissions de gaz àeffet de serre. Autrementdit, les PMA ont demandéaux pays développés detenir enfin leur promesse,de longue date, de mobili-ser au moins 100 milliardsUSD par an et combler lefossé financier toujourscroissant, avant que la dis-tance ne devienne tropgrande. 


